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Introduction

Aprόs la thόorie de J. Leray sur les systόmes quasi linόaires & partie princi-
pale diagonale, hyperboliques stricts dans les espaces de Sobolev et hyperboli-
ques non stricts dans des espaces de Gevrey, ([14], [15]), T. Kato a rόsolu le pro-
blόme de Cauchy local dans les espaces de Sobolev pour les systόmes quasi linόai-
res symόtrisables ([13]).

Nous rόsolvons ici le problόme de Cauchy local C°° pour un type de systόmes
quasi linόaires hyperboliques non symόtrisables de trois όquations du premier
ordre lorsque les linόarisόs ont des rangs et des multiplicitόs caractόristiques
constants, sous des conditions rappelant les conditions de Mme Choquet-Bruhat
([3]) en utilisant la thόorie des systόmes hyperboliques linόaires de J. Vaillant
([17], [18]), la thόorie de Nash-Moser ([11], [16]) et une mόthode utilisόe par N.
Iwasaki pour les systόmes quasi linόaires effectivement hyperboliques ([12]).

Nous montrons dans une remarque finale qu'un autre type de systόmes
quasi linόaires hyperboliques non symόtrisables, mais de deux όquations du pre-
mier ordre cette fois, peut etre traitό de la meme maniόre et a un problόme de
Cauchy local C°° rόsoluble sous des conditions analogues sur les linόarisόs.

Ce travail a όtό rόsumό dans une Note aux Comptes Rendus de ΓAcadόmie
des Sciences ([10]). X=(xQ, x) est le point courant de Rr+l avec #0ejβ et

Ωi est un ouvert contenant Γorigine de Rr+1.
ζ=(ξo, ξ) est la variable duale, ξ0^R et ξ=(ξl9 -, ξr)<=Rr; 2=(1, 0).

I. Hypotheses et enonces des resultats

1) Hypotheses Considόrons les opόrateurs notόs Φ dόfinis par:


